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entralo, et transformé des4 provinces courbées sous le joug de for
du taliatiisme musulman.

Les chrétiens voyagent maintenant dans -ces lieux on toute
sécurité, et y fondont des établissements qui se développent rapi-
dément. Non) contente (Io cente première grande voie, la .Russie
ecommeneneera bientôt la tlgneTrt-ns-Sibérienna, doit 1'. terminus
sera sur les frontières do la Chine, qui vient elle-même, dit-on, de
lever l'int-urdiction qui frappait la construction des voies ferrées
sur le territoire du Céýoestu Einîfiro. Grace à cette mesure, la
,civilisation païenne de cet immense pays dï--paraitra, très proba-
blement, pour fâire, place à la civilisatio" chrétienne.

Ajoutons à cela que, si l'Angleterre veut maintenir sa suzerai-
neté dans l'empire des Indes, et ne plsse lai,.ser supplanter par
le colosse russe, elle devra à on tour se contruire dans l'Asie une
grande ligne pour communiquer plus rapidement.

Il i'e.,e l'Afrique, qui attire en ce moment l'attention du monde
,chrétien, et où les prinvipiles nations de l'Europ-i ont des intérêts
de premier ordre. La er',i.-de anieeavgse et commencée ; et
bénie par Meon XLII, dirigée par l'illustre cardinal Lavigerie,
appuyée par la plupart des gouvernements, le succès ne peut,
manquer de la couronner un jour. Les in téressés6. ne seront pas
lents à comprendre que les chemins de fer sont, là surtout, lu
fadteur le plus imiiortant pour L-s aider'à arrêter le fléau de l'escla-
vage. -Quand lit grando.ligne Trans-Sahiarienne, qui ne restera
pas toujours à l'état de projet, viendra se relier à Tcmbouctou
avec lu chemin de fer du Séî.égal, on aura ouvert dans la fertile
région du Soudan, que peuplent des millions de Noir.., une brèche
par'laquelle paseront, avec les importations étraingères, les
croyances chirétiennes.

Micomme on lPa déjà dit, une ligrne de chemiin de fer- qui
aurait des iésu'ttats incalculables, serait celle q -il relierait Zanzi-r
bir aux grandis lacs de l'A.fiiqute centrale, et qui, partant de ces
grands lavs tir,;verqerait. le Congo et 1--s posqession. conquikes par
les Stanley et les Braizza, pour venir s'arrêter sur les bords de
l'Oean Atlantique.

La réalisation de ces projetî n'a rien d'impossible. Tout se
résume à une question d'ar-gent, et du mome3nt que les nations
eurapéennes, dèjà entrées dans le mouvement niecaasL
le voudront, ces projets deviendront vite des faits accomplis.

Quand cela se fera-il ? Ceci est le secret de Dieu. Mlais il
faudra que ces entreprises s'exéceut4gnt, car tous ceux qui etit éLut-
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